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Q :  À quand remontent vos premiers gestes de don ?
  R : Papa était fier du département de pneumologie et 

de ses recrues. Il disait que c’était parmi les meilleurs 
départements au Québec. Grâce à lui, j’ai rencontré  
Dr Jean-Jacques Gauthier, puis le Dr André Cartier qui 
sont devenus mes amis par la suite. J’ai fait mes premières 
contributions à la Fondation pour aider les trois filles du 
Dr Jean-Jacques Gauthier (décédé en 2004) à mettre 
sur pied le Centre de réadaptation cardiorespiratoire  
Jean-Jacques-Gauthier (qui a vu le jour en 2010). 

Par la suite, c’est en discutant avec mon bon ami et grand 
pneumologue, Dr André Cartier, qu’on a pu identifier 
divers besoins pour le secteur de la pneumologie. 
Sentimentalement parlant, papa disait que c’était son 
hôpital. Pour lui, c’était sa maison. J’ai fait mes premiers 
dons à la mémoire de mon père et en son nom.  

Q :  Comment avez-vous déterminé  
vos dons plus récents ?

  R : C’est en discutant avec le Dr André Cartier, le Dr Sébastien  
Nguyen et le chef du Service de pneumologie,  
Dr François Beaucage, que j’ai décidé plus récemment 
de financer à hauteur de 100  000 $ la mise en place d’un 
programme de bourses sur cinq ans pour de la formation 
complémentaire. Ce programme donne un outil additionnel 
à l’Hôpital pour intéresser et garder des talents à moyen 
et à long terme. En rémunérant les candidats pour ces 
formations complémentaires d’une ou de deux années, qui 
sont données à l’extérieur du Québec, cela permet d’être 
plus compétitif. Il y avait ce type de programme de bourses 
dans d’autres hôpitaux, mais pas à Sacré-Cœur. 

Aussi, lors d’un récent séjour à l’Hôpital pour un problème 
de santé, le Dr Nguyen, venu me visiter après sa journée 
de travail, m’a parlé d’un appareil assez formidable 
qui manquait pour réaliser des prélèvements lors de 

bronchoscopies, ce qui causait certaines frustrations. J’ai fait 
un don spécifique de 50 000  $ pour l’achat de cet appareil. 
J’aime faire des dons pour des choses pointues qui règlent 
des problèmes. J’aime comprendre les enjeux de ces 
experts, voir les possibilités et comment je peux être utile 
concrètement pour le Service de pneumologie et l’Hôpital 
du Sacré-Cœur. 

Q :  Pourquoi avez-vous décidé de devenir un des 
ambassadeurs de la campagne majeure de 
financement de la Fondation ?

  R  : Pour moi l’Hôpital du Sacré-Cœur, c’est l’Hôpital 
universitaire du Sacré-Cœur. Il possède toutes les spécialités 
qu’un centre universitaire doit avoir. C’est une pièce du 
puzzle incontournable dans l’équilibre des soins de santé, 
pas juste à Montréal, mais au Québec. Quand on regarde 
le territoire que cet hôpital couvre, ce n’est pas juste le nord 
de Montréal. En raison de son centre de traumatologie 
unique et probablement le meilleur au pays, cela fait de 
l’Hôpital un véritable joyau. Il faut que les gens se rendent 
compte qu’ils ont, à proximité, un hôpital centenaire, qui a 
un héritage de soins affectueux ou bien attentionnés, un 
hôpital universitaire à la fine pointe de la science et qui 
dessert un territoire géographique sur lequel 25 % de la 
population du Québec réside. Il faut que ce soit connu.

ENTREVUE 

Yves Gougoux  : des liens solides et  
un véritable amour pour Sacré-Cœur

Donateur depuis plus de 10 ans et homme d’affaires bien connu dans le milieu de la publicité, Yves Gougoux veut contribuer 
à sa façon à perpétuer l’œuvre de son père, Jacques, décédé en 2004. Il a fait des dons à quelques reprises totalisant plus de 
225 000 $. Feu Dr Jacques Gougoux a fait partie du petit groupe de médecins qui ont fait les démarches nécessaires, auprès du  
Cardinal Paul Émile-Léger, pour que le sanatorium mis sur pied par les Sœurs de la Providence puisse obtenir un statut d’hôpital. 

Son fils Yves se souvient de la passion que son père avait pour son rôle de médecin et, surtout, pour Sacré-Cœur où il a pratiqué 
pendant plus de 45 ans. Étant pneumologue, Dr Jacques Gougoux a, ni plus ni moins, bâti le Service de pneumologie et a su bien 
s’entourer de collègues talentueux pour faire de cette spécialité de la médecine un pôle d’excellence.

Yves Gougoux n’est pas médecin, mais il compte bien utiliser ses talents de communicateur et sa notoriété pour faire honneur à 
l’héritage de son père et de ceux qui lui ont succédé. Il veut accompagner la Fondation dans sa campagne majeure de financement 
et faire en sorte que les dirigeants d’entreprises et le grand public reconnaissent les expertises développées par ce grand hôpital 
universitaire et les belles valeurs humaines des équipes soignantes. Il souhaite que l’Hôpital du Sacré-Cœur bénéficie de l’attention 
et de l’appui qu’il mérite.

Le président du conseil d’administration de Publicis, 
Yves Gougoux, a fait appel à des membres de l’équipe 
de cette agence pour réaliser une vidéo qui présente 
l’Hôpital du Sacré-Cœur-de-Montréal comme le grand 
hôpital universitaire qu’il est. Ils ont également travaillé sur 
la nouvelle signature de notre Fondation. 

Plus de détails en page 8 de ce LIAISON.
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Q :  Qu’est-ce que vous vous êtes donné comme 
objectif pour cette campagne ?

  R : Je veux faire circuler le message qu’il faut appuyer et  
porter notre attention sur cette institution que l’on a peut-être  
un peu négligée au fil des années pour toutes sortes  
de bonnes raisons. Il y a tellement eu de visibilité et de  
discussion autour du CHUM et du CUSM, qu'ils sont devenus  
des symboles très visibles dans l’espace public par  
leur construction. Il y a cependant un autre hôpital, au nord 
de l’île de Montréal qui est aussi important, même s’il est 
moins spectaculairement moderne. Il a la même mission 
universitaire et ses racines sont centenaires. Il y a dans ce 
bâtiment des experts dans tous les domaines et spécialités. 
En discutant avec eux, on s’aperçoit qu’ils ont beaucoup 
d’ambition pour cet hôpital et pour les soins qu’ils veulent 
apporter aux patients. Quand on les écoute, on comprend 
rapidement pourquoi il faut donner. 

Q :  Quel argument pouvez-vous donner pour 
convaincre les gens de soutenir l’Hôpital ?

  R : Les médecins sont de grands pilotes de la santé. Je ferais 
un parallèle avec la formule 1. Justement Sacré-Cœur est 
l’hôpital de piste du Grand Prix de formule 1. Les médecins 
sont des pilotes extrêmement bien entraînés et de tout 
premier plan. Il faut juste qu’on leur donne la bonne voiture, 
mécaniquement à point. Le but de la campagne est de 
donner à ces experts ce qu’ils ont besoin pour soigner plus et 
soigner mieux. Il faut leur donner les moyens d’être toujours 
plus attentionnés et efficaces dans leur volonté d’innover, 
de soigner et d’aimer.

Le Dr Sébastien Ba Thien Nguyen est très conscient 
que sans l’aide de donateurs tels M. Yves Gougoux, 
qui ont à cœur le développement du Service de 
pneumologie, il ne pourrait avoir à sa disposition 
plusieurs équipements de haute technologie qui 
permettent de réaliser des examens de façon moins 
invasive et d’éliminer les listes d’attentes et les 
délais pour un diagnostic de cancer. C'est le cas d'un 
récent ajout  : l’achat d’un troisième écho-endoscope 
qui permettra de faire davantage d’échographies 
endobronchiques (EBUS), une technologie disponible 
depuis une quinzaine d’années qui a révolutionné le 
domaine de la pneumologie. Auparavant, on réalisait 
une centaine d’EBUS par année, aujourd’hui on en 
effectue 500. 

Nouvel équipement pour  
diagnostiquer les cancers  
du poumon

Le nouveau programme de bourses de formation 
complémentaire (fellowship) qui a été mis en 
place récemment attirera au sein de l’équipe 
de pneumologie des candidats avec des profils 
très intéressants. Cela permettra de continuer 
à développer le domaine de la pneumologie 
surspécialisée comme l’asthme sévère ou encore 
la fibrose pulmonaire. Deux boursiers, Dr Gabriel 
Lavoie et Dre Sarah Pankovitch, vont bénéficier 
dans les prochaines années de ce programme pour 
leur fellowship et reviendront travailler avec l’équipe de 
pneumologie de Sacré-Cœur. Ils auront droit chacun  
à une bourse de 50  000 $. Certainement 
deux noms dont on entendra parler 
dans les prochaines années. 

Un nouveau programme  
de bourses de formation
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Le livre La maltraitance  : Perspective développementale et  
écologique a récemment été publié sous la direction de  
Mme Karine Dubois-Comtois, psychologue à la Clinique  
infantile de l’Hôpital en santé mentale Albert-Prévost. 

Mme Dubois-Comtois est également chercheuse régulière à 
l’Hôpital en santé mentale Rivière-des-Prairies, professeure 
titulaire au département de psychologie de l’Université du 
Québec à Trois-Rivières et directrice du Groupe de recherche 
et d’intervention auprès des enfants vulnérables et négligés 
(GRIN). Mme Diane St-Laurent ainsi que Mme Chantal Cyr 
ont collaboré à la réalisation de ce livre paru en 2022. 

La maltraitance est un phénomène mondial qui, en dépit  
d’une attention médiatique accrue, continue d’affecter  
les individus les plus vulnérables de notre société. Ce  
problème sociétal complexe a des effets dévastateurs sur le  

développement des enfants. Ce livre a pour objectif d’éclairer  
les lecteurs sur les processus développementaux qui contribuent  
à la maltraitance et à ses effets nuisibles sur les trajectoires 
développementales des enfants. 

Voici une publication qui promeut le savoir-faire et l’expertise  
d’une professionnelle de l’Hôpital en santé mentale  
Albert-Prévost et dans le domaine de la pédopsychiatrie.

Une psychologue d’Albert-Prévost édite  
un livre sur la maltraitance chez les enfants

SANTÉ MENTALE

Notre Fondation a contribué à hauteur de 125 000  $ pour  
l’acquisition de ce nouveau système. Ce système robuste  
permet la gestion de plusieurs appareils médicaux essentiels 
à la survie des patients pendant le transport. « Notre Fondation  
est fière d’avoir permis à l’équipe des soins intensifs de 
l’Hôpital du Sacré-Cœur-de-Montréal de faire cette acquisition.  
Premier à se doter de cet équipement au Québec, notre 
grand hôpital universitaire poursuivra sa progression sur  
la voie de l’excellence et de l’innovation. Nous sommes  
convaincus que la contribution de la Fondation représente 
un réel investissement qui viendra aider les experts des soins  
intensifs à sauver davantage de vies », a affirmé le président- 
directeur général de notre Fondation, M. Paul Bergeron, peu 
après un exercice de simulation.

«  Il s’agit ici d’une innovation majeure permettant à toute une 
équipe spécialisée de se déplacer pour le rapatriement de 
patients hautement instables en apportant avec eux tout 
l’équipement nécessaire avec facilité et tout en sécurité. 
Cela permettra à notre équipe d’insuffisance respiratoire 

L’équipe d’experts de l’Hôpital du Sacré-Cœur peut compter depuis quelques semaines sur un nouveau système révolutionnaire 
et unique qui permettra le transfert d’un patient dans un état critique, vers Sacré-Cœur, pour y recevoir des soins plus spécialisés. 

avancée d’être encore plus efficace pour sauver la vie de 
patients gravement malades dans les centres hospitaliers 
référents. Il s’agit d’un bel exemple d’interaction constructive  
du personnel clinique spécialisé des soins intensifs avec 
l’équipe dynamique et créative de Technimount  », a affirmé le  
Dr Martin Albert, intensiviste à l’Hôpital du Sacré-Cœur.

Un équipement qui permettra de sauver davantage de vies  !
INNOVATION

Le 13 octobre dernier, un reportage de  
Pierre-Antoine Gosselin à TVA Nouvelles faisait  

mention de cette innovation. 
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L’Académie canadienne des sciences de la santé a élu récemment deux médecins qui ont 
un lien avec le Centre de recherche de l’Hôpital du Sacré-Cœur pour joindre ses rangs. Il 
s’agit du Dr Daniel G. Bichet, chercheur en néphrologie et de M. Daniel Sinnett, directeur 
de la recherche et de l’innovation au CIUSSS du Nord-de-l’Île-de-Montréal. L’élection 
au titre de membre de l’Académie est considérée comme l’un des plus grands honneurs 
pour les personnalités de la communauté canadienne des sciences de la santé. Elle  
s’accompagne d’un engagement à servir l’Académie et à œuvrer pour l’épanouissement 
futur des sciences de la santé, quelle que soit la discipline du membre.

Chercheur de notoriété internationale, Dr Daniel G. Bichet recrute et encourage l’émer- 
gence de nouveaux scientifiques cliniciens. Ses publications sont utilisées comme œuvres  
de références dans l’évaluation des anomalies du tubule collecteur rénal, le traitement de la 
maladie de Fabry et le traitement de la polykystose rénale autosomique dominante.

Généticien moléculaire et titulaire de la Chaire de recherche FKV en oncogénomique  
pédiatrique, Daniel Sinnett est professeur au département de pédiatrie et au département 
de biochimie et médecine moléculaire de l’Université de Montréal. Ses travaux de recherche, 
reconnus par ses pairs, ont transformé la prise en charge et la qualité de vie des patients et 
survivants de cancers pédiatriques, principalement la leucémie. 

Deux nouveaux membres de l’Académie canadienne  
des sciences de la santé 

Daniel Sinnett Ph. D. 
Directeur de la recherche et  

de l’innovation au CIUSSS du  
Nord-de-l’Île-de-Montréal

Dr Daniel G. Bichet 
Néphrologue et chercheur au  

Centre de recherche de l'Hôpital  
du Sacré-Cœur-de-Montréal

Nos experts dans l’espace public  !

Chercheur régulier au Centre de recherche de l’Hôpital  
du Sacré-Cœur-de-Montréal, le neuroscientifique et  
médecin, Johannes Frasnelli, a participé le 20 août 
dernier à l’émission La nature selon Boucar. Il a expliqué 
notamment la raison pour laquelle les odeurs laissent 
des traces persistantes, voire intemporelles, dans notre 
cerveau. Les recherches du Dr Frasnelli portent donc 
sur l’odorat, le goût et le système trigéminal qui permet 
la perception des informations chimiosensorielles de 
notre environnement. Il a d’ailleurs publié un livre qui 
s’intitule Humer, flairer, sentir  : les pouvoirs insoupçonnés 
de l'odorat. 

Le tournage et l’action de la 9e saison de la série 
télévisée De garde 24/7 diffusée à Télé-Québec se 
dérouleront cet automne dans les murs de l’Hôpital du  
Sacré-Cœur-de-Montréal. Comme vous le savez  
peut-être, cette populaire série documentaire, en ondes  
depuis 2015, se déroule au cœur d’un établissement 
hospitalier et porte un regard sensible sur le quotidien  
du personnel empreint d’humanisme, de bienveillance  
et de compassion. Vous y verrez peut-être votre  
médecin ou votre infirmière en vedette. C’est à suivre  ! 
Nous vous dévoilerons les détails sur le début de cette 
nouvelle saison prochainement. 

Les sens étudiés par Dr Johannes Frasnelli De garde 24/7 dans les murs de Sacré-Cœur

Dr Johannes Frasnelli 
Chercheur, neuroscientifique et médecin 

au Centre de recherche de l'Hôpital  
du Sacré-Cœur-de-Montréal

Il est possible d’écouter  
cette émission en  

rattrapage sur le site de  
Ici Radio-Canada. 
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Les premiers patients arrivent dans  
les nouvelles ailes de Sacré-Cœur  !

ENSEMBLE, ON PEUT EN FAIRE PLUS

C’est après 4 ans et demi de travaux de construction que l’on 
a assisté, le 14 juin dernier, au transfert d’un premier patient 
à la nouvelle Unité des soins intensifs, située dans le Centre 
intégré de traumatologie de l’Hôpital du Sacré-Cœur-
de-Montréal. Les équipes soignantes des soins intensifs,  
l’Unité mère-enfant, ainsi que les services d’endoscopies,  
sont venus tour à tour rejoindre les équipes de recherche et  
d’enseignement déjà déménagés dans leurs nouveaux  
locaux depuis l’automne 2021.

La Fondation a investi 10 M$ dans ce projet unique qu’est le 
Centre intégré de traumatologie, l’un des plus importants  
centres ultraspécialisés en traumatologie au Québec, le 
seul centre de traumatologie adulte affilié à l'Université  
de Montréal, ainsi que l’unique centre d’expertise pour les  
personnes blessées médullaires pour l’Ouest du Québec. Elle 
a également contribué à la construction de la nouvelle Unité 
mère-enfant pour une somme de 2,4 M $. Bravo à toutes les 
équipes soignantes et à toutes les équipes de soutien qui ont 
mis l’épaule à la roue pour accueillir ces premiers patients. 

Devenez un nouveau donateur mensuel et votre don sera doublé  !

Naissance du premier bébé, le petit  
Aksil, dans les nouvelles installations de 
l’Unité mère-enfant. La famille Gaoua  
était bien fière d’accueillir ce petit poupon. 

Arrivée du premier patient à la  
nouvelle Unité des soins intensifs.14 juin

15 juin

Premier rendez-vous à la nouvelle  
Unité d'endoscopie.27 juin

Pour Mme Lapierre, le fait que M. Pierre Karl Péladeau  
double les dons des nouvelles adhésions au programme de 
dons mensuels a été un véritable incitatif. Elle invite les gens à  
profiter de ce programme qui revient pour une 2e année et  
à opter pour le don mensuel avant le 31 décembre 2022. 

Résidente d’Ahuntsic, Mme Denyse Lapierre est née à l’Hôpital 
du Sacré-Cœur-de-Montréal. Elle y a donné naissance à ses  
trois enfants. C’est son Hôpital de quartier et l’attachement 
envers les experts qui y travaillent est grand. Son 1er don  
remonte à 1992. C’est près de 30 ans plus tard, en 2021, qu’elle 
a décidé d’adhérer au programme de dons mensuels et de 
joindre ainsi le Cercle des Grands Cœurs. Pour la nouvelle  
retraitée depuis janvier 2020, ce mode de donation est simple.

Denyse Lapierre, dans la soixantaine, dit être à une période de 
sa vie où sa situation financière lui permet de donner plus. «  Je 
pense que ces dons peuvent servir aux autres, ou à moi éven- 
tuellement, puisqu’en prenant de l’âge on risque d’avoir besoin 
davantage de soins. Un petit montant par mois, ce n’est pas si 
mal pour le portefeuille  !  »

Mme Denyse Lapierre 
Donatrice

M. Pierre Karl Péladeau, ambassadeur du Cercle des 
Grands Cœurs, s’engage encore une fois à doubler 
le montant total de tous les nouveaux engagements 
d’ici la fin de 2022, ce jusqu’à concurrence de 25 000 $.  
« C’est avec grand plaisir que j’ai accepté pour une  
deuxième année de m’associer à l’initiative du Cercle des 
Grands Cœurs. Pour vous remercier de vous engager  
comme donateur mensuel, j’ai voulu 
faire, tout comme vous, un geste de 
don de plus pour Sacré-Cœur », a 
déclaré M. Péladeau. 

Pierre Karl Péladeau 
Ambassadeur du Cercle  

des Grands Cœurs
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Un VOYAGE DE RÊVE 
en Polynésie fr ançaise 
ça vous dit ?

,

Courez la chance de  
gagner un des 21 prix !

Cliquez ici pour tous 
les détails et pour  

acheter votre billet  !
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En partenariat avec

Plus d’un million de dollars amassés  
pour les besoins urgents des hôpitaux

DÉFI DES GÉNÉRATIONS

Le grand mouvement de solidarité envers les hôpitaux qui s'est animé à travers le Québec est arrivé à destination le 24 septembre 
dernier alors que se clôturait le Défi des générations. Ensemble, les centaines de participants qui se sont dépassés pour leurs 
hôpitaux ont réussi à amasser l'impressionnante somme de 1 150 000 $. 

La Fondation de l’Hôpital du Sacré-Cœur est l'une des 17 fondations à y avoir participé. Rappelons que les fonds recueillis grâce  
à une foule d'initiatives parfois sportives, créatives et même inusitées, sont destinés à répondre à des besoins concrets et urgents 
à combler dans nos hôpitaux québécois, qu'il s'agisse par exemple du réaménagement d'une unité de soins ou de l'achat  
d'un appareil médical.

Un merci spécial à notre porte-parole de la Fondation, Pénélope McQuade, qui a accepté de relever un défi en compagnie de 
sa nièce, Grace McQuade. Elle a bravé sa peur des hauteurs pour nous en faisant de la tyrolienne. Déjà, nous sommes à penser 
à la prochaine édition. Nous vous invitons à penser à votre objectif 2023 et à ce que pourrait être votre défi  !

Portant toutes deux un casque blanc, Pénélope McQuade et sa nièce Grace  
sont entourées de Nathalie Giguère, Isabelle Rondeau et Tania Trottier-Pérusse,  

trois membres de l’équipe de la Fondation.

Visionnez la vidéo-souvenir  
de l’événement.

Premier tirage le 13 décembre 2022   |   6 autres tirages en 2023 
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Pour regarder la nouvelle 
vidéo de la campagne  

majeure de financement :

FONDATION DE L’HÔPITAL DU SACRÉ-CŒUR DE MONTRÉAL 
5400, boul. Gouin Ouest, Montréal (Québec) H4J 1C5

Téléphone :  514 338-2303   •   Sans frais :  1 866 453-DONNEZ 
fondation.hsc.cnmtl@ssss.gouv.qc.ca

 Tous droits réservés. Fondation de l’Hôpital du Sacré-Cœur de Montréal, octobre 2022.

Une signature empreinte  
de bienveillance  !

Créée en 1976 par les Sœurs de la Providence, la Fondation de l’Hôpital du Sacré-Cœur de Montréal a pour raison d'être 
d’aider la grande équipe de Sacré-Cœur et d’Albert-Prévost à améliorer de façon constante les soins, les traitements et 
l’environnement des patients tout en soutenant les activités de recherche et d’enseignement de ce grand hôpital universitaire.

VOUS POUVEZ FAIRE UN DON :
par chèque par téléphoneen ligne,  à fondationhscm.org

Pénélope McQuade 
Porte-parole bénévole

Une vidéo à la hauteur de notre 
grand hôpital universitaire  !
Une nouvelle vidéo dans le cadre de la campagne majeure de 
financement a été réalisée récemment, en collaboration avec la 
firme Publicis Montréal. Elle se veut un outil de communication 
indispensable pour convaincre de futurs donateurs du rôle 
clé que jouent l’Hôpital du Sacré-Cœur-de-Montréal et 
l’Hôpital en santé mentale Albert-Prévost au sein du réseau de  
santé québécois. La vidéo met en relief les expertises de ces  
deux hôpitaux et démontre concrètement l’importance 
d’appuyer leur développement. 

La Fondation a également profité de la relance de la campagne majeure, avec la participation de M. Yves Gougoux et 
l'équipe de Publicis, pour adopter une nouvelle signature qui exprime clairement l’unicité de Sacré-Cœur et d’Albert-Prévost.  
Trois mots clés et extrêmement représentatifs ont été choisis  : Innover. Soigner. Aimer. Ces mots traduisent bien l’engagement 
et la bienveillance au quotidien des équipes soignantes et des experts de ces deux établissements que l’on soutient. Vous 
retrouverez ces trois mots placés près du logo de la Fondation. Voici ce qu’ils signifient  :

DE NOUVEAUX OUTILS POUR SE DÉMARQUER

Innover.

Aimer.

Pour un hôpital affilié à l’Université de Montréal depuis près de 50 ans, où il se fait de la recherche  
et de l’enseignement, innover est au cœur même de la mission universitaire de Sacré-Cœur.

Aimer ça veut tout dire. Quand on aime, on est plus humains, bienveillants, attentionnés et toujours axés 
sur la personne. Ce n’est pas un verbe qu’on associe d'emblée à des hôpitaux, et c’est justement ce qui fait  
la particularité des équipes soignantes de Sacré-Cœur et d’Albert-Prévost. Aimer, c’est même en lien 
avec l’héritage des Sœurs de la Providence, les fondatrices de l’Hôpital et de la Fondation qui ont  
à leur actif 125 ans d’amour pour les êtres les plus vulnérables de la société.  

Soigner. Ce progrès obtenu grâce à la recherche, ainsi qu'à la mise à jour des connaissances et à la préparation de la  
relève par le biais de l’enseignement, on le met au service des patients pour arriver à les soigner plus rapidement  
et dans les meilleures conditions possibles ou, du moins, améliorer grandement leur qualité de vie.

Cette signature a été présentée pour une première fois à la fin de la nouvelle vidéo de campagne et vous la remarquerez dans les 
nouveaux outils de communication de la Fondation, dont ce bulletin LIAISON. 

https://www.facebook.com/FondationHopitalSacreCoeur/
https://www.youtube.com/user/fondationhscm
https://www.linkedin.com/company/fondationhscm/
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